
LE SAMEDI

AUX LECTEURS ET ABONNÉS
Le IISÂmieDi" va atteindre sa septième année

d'existence et la faveur toujours croissante que
lui ont ténioicnée ses lecteurs et ahonnés oit lai
plus belle récomîpense qu'il puisse désirer obtenir
pour tous les sacrifices qu'il n'a jamais craint de
s'imposer.

Excelsior ! toujours plus haut ! est la devise
du SAM leD, et ses directeurs ont décidé d'augmien-
ter la rédaction ordinaire ; le choix et la variété
des articles, et d'off'rir à leurs abonnés et lecteurs,
indépendamment des primes ordinaires et sans
augmentation du prix de l'abonnement ou du
numéro, une

HISTOIRE ILLUSTREE

JEANNE D'ARC
Magnifique volume dle plus dle 4100 Pages ; greivu-
res par Barrias, Curzon, Frénmiet, lianoteau,
,J. P. Laurens, Luminais, Rochegrosse, etc., etc.

Soit, dans chaque numéro du SAM'EDI, un fas-
cicule in-octavo de 8 pages, formant à la fin de
l'année, un volume d'une valeur en librairie d'aut
moins ý-10.OO

Nul n'ignore la merveilleuse épopée qui cons-
titue la vie de la vierge de Domnremy, et la pro-
chaine canonisation de l'héroï ne qui délivra sa
patrie*du joug, de l'étranger, ajoute encore à l'ac-
tualité de l'oeuvre gigantesq~ue que le SAÂýlî'loî ne
craint pas d'assumer.

Tous ces avantages ne seront pas les seuls Of-
ferts «à'nos lecteurs et abonnés, et le projet éla-
boré par les éditeurs du SAMEDI, complrend en
outre l'adýjonction, à la grandle variété d'articles
ordinairement publiés et qui a fait son succès
jusqu'à ce jour, de tout ce qui peut contribuer à
le classer, auprès du public intelligent et ama-
teur de saines lectures, comme la feuille la mieux
informée et la plus littéraire-, parmi toute,- celles
publiées au Canada.

Appel est fait à tous les littérateurs et un oi-
cours avec primes est, dès à présent ouvert à ceux
de nos jeunes compatriotes désirant se faire con-
naître du public par (les oeuvres originiales.

Tous les manuscrits qui nous seront envoyés
seront lus par le comité dle rédaction et insérés
s'ils remplissent les conditions (lu concours.

Nous auront également un concoura avec
primes pour la solution des Problèmes d'.Echecs
et Jeux d'Esprit, concours régleinenté, comme le

précédent, par <les notes publiées en
tête (les paragrap)hes y all'cctés.

Nous ne doutons pas que toutos
ces adjonctions et améliorations, qui
feront dlu SMîî,Une p)Ublication
unique en son genre, nie soient vive-
mient appréciés par le public, seul
dispensateur du succès.

Le barbier d'un ex-député qui
aime à raconter de vieilles histoires
parlementaires, tente par tous les
moyens de se faire bien venir par
ce client.

Il lui tient ce langage
-Ce matin, dans une réunion de

coiffeurs, j'ai eu à défendre Mon-
sieur, contre toute l'assistance.

-Ah !que nie reprochait-on?
-De n'être plus assez .jeune.
-Et qu'avez-vous répondu?
-J'ai fait une repartie superbe et

constance avec des barbiers.
-Ah ! et quelle est-elle ?
-- J'ai dit que les vieua: rasoirs so

leurs.

UN HLOMtME SUPEktSTi''il

Rue Ste Catherine.
Un conducteur de tramway finît

prendre qu'il y a une vieille damne
travers la voie et il digne arrêter sl
dIeux p'as cie la malheureuse. On s'et
tour <le l'infortunée qui est relevée
sure et, comme on dit, quitte pour la

-Pour dire que c'est une chatnc
chance!1 s'écrie alors le conducteur en
au public, ça aurait été la treizième
ci et ça m'aurait sûremîent porté ialli

Vendredi, 1er mars, le Vienna Café
sa réouverture par un banquet offert
tous Dos complliments au nouveau g
sieur Hlamilton çlt à monsieur Ilenr
dont la cuisine française et les vin
ont eu le succès qu'ils miéritaient. D
toasts ont été portés au Vienna C.
prospérité que ne peuvent manquer
surer les amateurs de bonne cuisine.

MAL EXPRI

RAISON PPROl01AN'l'E

Lu i. -',uî,uni t'ol tines-tu à m\ettrîe, pur le c. tri,,ei, éu',qrn''
chap~eau (lui ettipèclie tout le m,,,,,le de. Vi'!

li.-uetii es ridicule ("'est tî m uenu.pr'~ i

EN l"1(>11)
>ien dle r

Un ouirs îloleli,îant, îmrchîait à\ petits paîs,
su ivi, Inais (le foin, par %u a irte puni i îgrmuîle

ni b'smeil. L'air grignon et retinlilILt bocuder sit eaiilarwLleni/e nel L[es ours ee suivent mais1 lie se aselntpas.

EUX PEU (.'AlA.N'l'

(in célibataire endurci qui vient de mourir
-il y al trois semaîines - a laissé toute sit for-

par coin- tulle' asseCz ion<lolette kila foi, aux nomibreuses
tombée en jeunes filles (qui l'avaient refusé en i ariage!.
tvoiture à Le pardon (tls injures, quoi.

iipresse au- Le paragraphe pa'r lequel il libîîllîî Cette lebé-
sansbres ralité( si expressive est aitisi coititi

peur.l C'est par reeotn.t~issance, que îe légue à Mlles
e~~~~ ~~ c'slne~ Y etc., tout ceý que je posseIle;q'le

s'adrîessant l'acetn sasrmrs'ejots4n iu
(le ce mois- (lce ers'ntnsritils cret à ellsn aité,
îeur, que je dois tout le bonheur 'îu" j'ai eti sur teýrre."

inaugurait SI(MN E INlAI[,lIL
à la presse ;
érant, iiion- lDeux ais, <lui ne se couchent pis à l'heure
'i Mathieu, dles poule's, sont réveillés sur le miidi F'ar un v-isi-
s délicieux tour.
enombreux -Conimment ! î'ncor' aut lit ! Quand v-ou s-

afé et à la vous donce couché?
dle lui as- -Nous ne(, le sav'ons pas aut juste'.

-Vous êtes vous bieni aiiiusi, ail moins 1
- l"ielitrî, oui! Tant et plus.

- I)éeitvtés, mont cheîr. Mais
n'impor'te ! x'îl nîous restait <le

- ~4.% X l'argenît, commenî nt ltumions8-nous

t pl savoir que nîous #tous étionis
-' / "~ 'if usés.

y '~~' ES I.i NN ES AMIES

11mî' etrmici'qui a dle I elles
dets, grâce' à son iheutisti',

ca use av'c ajl' ' iies.
- aina mn iii ' ni eui au tan t

I ~ ' de travail, leur (lit elle. .1e
J oue i(laits (ln tlI iéâti'e, ile ré

j , ' :~ k 2 - Alors, rp ql~ ,<~'- fit petite N.. tilii nal,-vs à..

trois râ$i,:ier'a

C/Ict-f.-V\oil.î dlià '01. Out
niat n <fois qui' 51 i eado i a''
qu aite is i dsii je osnia

fl' j . cejîf 'r.
il /,,î,ia. Accptenia, chèîre-,

pemie dlonce s'il allait s'arrêter.

(Palis une mai,c,, de<mnpqu

La dam' e i awaisou.-Xl ! mhonsieur Smithi, c'est bien genitil à voums 'é q..re venu ici pier qjuelqjues jours. Qumandi je Voius ai t1crit,
je ne croyais pas <lue vous viendriez.

Têtec de Mf. Stitle.

Qui craint tout le nmondhe so
triompe, ceonmme celiiiqui mie5
crainit personne.


